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à introduire dans cole, ispecteur dearnd me ars les avoir entretenus utic la nécessité de
le maire, le curé, le délégué, tous ceux enlfinî qui peivent conduite et de la ferme intention o l' est du r
nous ader ur ce qu'il y autrait à fiire. Il couivient d'ail- la face de l'école, ou aunnonce enfiut, a la veille ilq
leurs de nerien entreprendre sans s'ètre concerté avec l'at- jours de congè ou de vacnces, une nouveie vrm
torité dont on lont, avant toute Chose, avoir l'aplrobation. de l'cole et l'adoption por li rentrée d'u mil
Le nmaire. Cn outre, peut prendre quelques mesures pour nouveau.
seconder nos etrts, et le euré, de sou cùté, peut nous aider On profile alors de ces jours de conigé pour fitre subir 
puissamment ai moyen de quelques avis adressés aux ht>sse une transformation, aussi eo lète 1 ti es
parents. sous le rapport de la propreté. de l'ord re et di rra

Ceci réeIé d'un iomumî accord, quelques dispositions de tout ce qui s'y trouve. 11 hiut que.t jour de Irlrt,
matérielles doivent précéder l'uverturee lit classe, aspect seul de lit classe témoigne d'une voilin bla

Quand le clangemntîîî d'instituteur a lien comme cela se tch ianger de syste n ' dechangeinent dit d'ail! uru
ratîique en général/aux vacances de la tin de l'aiée sco- apyé, de la lnirt de l'utorité. do ques-unm ki

laire, aux vacaiices de Paguis, la iermîeture de 'école peu- res que nous avons consedîlles plus liat. Ilne ti',
danît ces jours de congéSe prête très-bien à ces dispositions. ir un amiour-propre mnl aciem, vraindre de 'o
Mais quadl ile circonstanees forcent à faire ce changement ecours dans une nuvre a i i dect,'1ue ini rfarna
dans le cours de l'annéiee, il serait à désirer qu'il y eût quel- école.
ques jours d'intervalle entre le tépart de notre predécesseur Cependant tous ces moyens extérieurs es' aprvt
et notre prise de posession de l'école Cet intervalle secei discours es exhortations tout e a lie Smi( i'ne at
elnové à tout nettoyer et à tout mettre en ordre dans la liîntasmairorie si les titits i'aucoi lnaient pa ile>
classe car il arrive rarement que l'indiscipline et la a ian-A prés avoir été lis aveu solt'nnîitë lme ruglemienet t'
vaise tenue d'une école e soient pas accompainées d'n du temps ne doivet pas rester aie lettre niorte. poi
déflau d'ordre et de piopreté. ger les élèves, ils doivent. commener par lier le iltitro.

Il est donc indispensable que dès le premier jour, les Si aupaant nous avlons montré quelque rein w,
enfants, en mettant le piedams 'éolesoient 'ralppss du si nous nous écartions queuieibis de la Tgle. nions n'm, e.
nouvel aspect des choses. 1l finut les convaincre Par Cet montrerons doréniavant e luis rigide brvner. Nn
aspect qWen cihangeait de nuaitre, ils vont changer de ts rdns s parti dt ce jotur, le prei nr la ch j
cipline. A istant. la cminte mlée de respect, qui s'en- nons ie la terminerons avant lheure. aas, ts n
pare toujours des enfants à la vue tdlune personne inconnue, texte ou sous tut autre, nous15 ne lionu diaspet.iserois du cet
ait sur eux et leur fiit sentir inistiietivemnent que la claitie est det'ermîiné iir'emidod tI*eeî. n has dtems.ndre.
des aneiennes habitudes est rompue. lis Comprennent i'ni aussi sobre de punitions et du. ilejinets qgte nous i'il utivL
nouvel ordre de Choses comtmence ; ils ne savent pas encore; prodigue autrefiois ; iais, quand ule clhose est pîsed
leqel, mais ce n'est plus l'ancien ; cela suflit, l'effet est nous tiendrons la main avec ilflt'ibiiité ite qu'elle sot
produit. Il faut profiter de ce premier moment p:our assurer exécutée. On saira bientôt ijît'îl nî y a autnll moyeini
notre empire. der ui ordre til uie défense, et 1on comprendra qui vir;

i le maire, le curé, le délégué assistent à notre itistalla- mieux s'y c iîorur iînmüédiatemiet que dtsayer tine -
tion, coimmile Cest ig ila i prononceront naturellement sistance inutile.
quelques 2nots pour appuyer Peffet qui résulte du change- lais, poir t'ire disparaite me ridée dl'ne rêistance
ment opéré dans la tenue de la classe. On lit le règlemnent ce n est pas assez de dompter les esprils par la viuilmwe t
on fait connaitre le nouvel emploi dt teips, et on ainmnonce la ferncté, il fiuit s'aitacher les eours. Persaons.io

lue désormais ou s' co formera scruuluselmeit. bien que jaunais nous n'obtiendrous 1n1 empire dul'e
Il est dt reste presque inutile dt'ajoiter qt'aucune de ces les enfants si nous ne g-aiolis pa leur colialite etleur

paroles ne doit étre itn vain mot, et qu'a dater de ce jour, amour. Orour avoir la:enfirnce des ennts, il hit le
Une ère nouvelle doit commencer pour l'école. La ponctua- e témoigner pour en être aimé, il tiut les aimner soi-lintn

lité du maître a s'acquitter de tout ce ue le r'glemnt Les enfilmîts, dit-on solivent pour exuelsr l'in eur g'
Prescrit sera POUr les élèves la preuve qu'ils ie pourront témoigne à leur égurd, les ents sont naturellement lt'gtrS
plus se soustraire impunément à leurs proprs oblhgtiolis. dissipus ; ils liient à rire et a s'aniusr plis qu'à trava

ovons maintenant le cas où lion est n possession de lr ils preilient un nia iii plaisir à contrarier en fiîautelécole depuis it certain temps, ait moment où lonî éprou ui est défiendu ; ils sont tl'ailleurs promnpts à saisir le côt'
e besoin de la rérmer. ibile Ot les dièhuts de ceux iti les dirigent, afin d'e îP

Dans e caus, la tcelî e plus diflicile, parce qu'o a atu1- f tour se dispenser tt travail et de la sotutliissio 1n e
jours de lt peine à amener les autres à elhiuir la couite ceci est vrai, et les enfiu ts ne sont pas, nalhereuemei
qils ont justue-là telue à notre égard. Aussi, tut institu- plus patriitils que leurs naîtres';' ais, milgré ces petits tr'
teur quîi sentirait l'impossibilité le litire le bien en persévé- vers, les enflants sont disposés à l'anour et à la conlfianîcc:
rant dans la même voie, et qui ie croirait vas pouvoir rélis- ils s'attalient. à ceux qui leur témoignent <le l'aff'ectioii. <t
sir à rompre avec le passé en restant dans la imme coin- qiîuand ls ninet, ils soint préts à tout faire pour le thIu'
nne, ferait-il bien le solliciter tini clanîgemieit de résidence. ger ; rien ne leur coûte dils ce cus, on i, ient
Il suivrait alors, dans soi ioiveniu poste, la mîorelie ique clforLs dc toute espèce.nous venlons d'indiquer. l-e] Ime fiutt ps croire, toittelois, (ite nous disos

Ce changemtnt de résidence n'est pourtant pas indispen" enfants -à nous iiimner, ein leur disant que nous les ailiOi
sable ; iais il l'alit e iersiader d'avance qu'on rencontrera Disois-lh leur moins sou vent, is asinolis-les véritablemleit
plus île difitiutés et qu'on aura besoi dl'une plus ru L'afl'ction ne se témoigne lis par des paroles, elle se liu
torce e v 'olo>nte pr les vaiuerer. par des actes. ii les enms s'apîrçoivent qu'ils nolis s 1it

Damîs ce cas encore, ftît adopter cii partie le même à charge; que nous les Ijons que nous ne restolns 'vc'
plan. Il est plus aisé de changer bruisquneinît d'anciennes eux <lie quandinousy sonimtes absolument forcsli
habitudes que de les modifier pucîî à leu. Le changement cas excepté, nous nious dètorirons et 11ouis éloiglolns d'eUS
devra donc être préparé et avoir été annoncé mais il devra que nous les rbutons quand ils al rochent le lo pr
être complet et presqte subit. Il faidra de umêrne s'en ci- 1xnous questioniier et nous adresser mne prière ¡; <h 0 1,
tendre avec les autorités en les priant de nouts seconder. n'avoiis jaanis une bonne parole à leur adresser, tIt "i'

lua, après ia'oir adressé îtielyefois des avis aux élèes, glage d'amitié à leur donner ; si eliti loiit's nem


